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FENASTRAS

F édération Nationale Syndicale des Travailleurs Salvadoriens

Soirée information - débat du 22 mars 1985, á l'appel de la
Cimade et du Comité Salvador de Paris.

Témoignages d'Hector Bernabé Recinos, Secrétaire General de
FENASTRAS et d'Arnulfo Grande, Secrétaire Générai de STECEL

(Syndicat des Travailleurs de l'énergie électrique).

Mouvement syndical

A partir du coup d'état du 15.10.79 qui amena une junte
civico-militaire au pouvoir, une course entre la repression
et la mobilisation des masses s'engage. Le 22.1.80, FENASTRAS

participe a la premiére manifestation appelée par la Coordina-
tion Revolutionnaire des Masses. Cette date marque un pas

important dans l'unité et la croissance du mouvement de masse

salvadorien.Pour les briser, une série de lois représsives
sont mises en oeuvre: instauration de l'état de siége,
interdiction de s'organiser, mi1itarisation de plusieurs
entreprises . . . Le premi er mai 1980 , les manifestations sont
brutalement reprimées par les forces de sécurité du gouver-

nement Duarte, président du Salvador au service des Forces
A rmées .

Les locaux syndicaux sont attaqués et détruits. Le 14 et
15 juin, STECEL participe a la gréve national appelées par

la CRM au cours de laquelle la production du pays est para-

lisée. Les 13,14 et 15 aout, le syndicat participe a la

gréve nationale appelée par le Front Démocratique Révolu-
tionnaire; de nombreux travailleurs sont licenciés dont 18
de STECEL.,(membre de FENASTRAS). Le 21 aout, l'assamlée
générale vote la gréve. Le lendemain le gouvernement fait
intervenir ees troupes.Des dizaines de syndicalistes de

STECEL sont capturés, le syndicat est dissout.Les travailleurs
de l'état et du service publique sont militarisés grace au

décret 43.

Malgré la repression, le mouvement syndical se réorganise
progressivemant dans la clandestinité (par exemple, la visite
d'une station balnéaire,peut cacher une réunion syndicale).



En 1983, se fonde le Mouvement Unitaire Syndical et Profe-
ssionnel (MUSYGIS) qui regroupe une grande partie des tra-
vailleurs organisés.

En 19B4, des gréves se déclenchent dans de nombreux
sectaurs: banques, transports, industrie du cafe,secteur
publique. Plus de 350*000 travailleurs ont participé á
112 gréves. Depuis janvier 85 les luttes ont continué, plus
de 12 gréves ont eu lieu avec la participation de toutas les
fédérations.

Tortures et repression

Arnulfo Grande et Héctor B. Recinos, capturés pendant la

gréve et emprisonnés le 22 aout 1980, ont eté librés fin
8 4,

"Nous avons subi des tortures: cagoule, chocs électriques,
coups de crosse , Les troupes intervenaient tous les trois mois
dans les prisons contre les prisonniers politiques .L« .repression
• st genérale,il n'y_a pas^uwe seuló famille qui n'ait un mort .

Le 20 aout 82, la femme et une filie de H .B . Recinos
ont été capturées et ont disparu depuis.

C0PPE5

Le Comité des Prisonniers Politiques du Salvador nait en

septembre 82 par une greve de la faim contre la repression
dans la pression. COPPES s'organise pour répondre au besoins
vitaux des prisonniers: alimentation, santé, habillement,
sécurité des prisonniers. Lors des journées de visite, les
responsables de la sécurité ont maintes fois découvert des
tentatives d'infiltration de la pólice. Tous les acquis des

prisonniers, droit de réunion, coopérative, organisation
d'activités culturelles lors de la visite des familles,
le sport, les repas en commun, l'assistance médicale,
1*intégration des droits communs etc. n'ont pas été arrachés
sans repression, tortures et tentatives d'intimidation.

"Nous ne craignons plus la mort, nous avons réalisé cinq

gréves de la faim de 15 a 31 jours."
Le probléme de 1'information et de la communication avec

l'extérieur est en partie résolu grace aux visites des familles,
du Comité des Pléres ou d'autres organisations .



D'autre part, les émissions de Radio Venceremos écoutées
quotidiennement et collectivement permettent de maintenir les
prisonniers au courant des activités et des progrés du
mouvement de masse et du EMLN .

Le soutien du Comité des Ptéres dt parents des prisonniers
politiques et des disparus, le Comité des Droits de l'Homme
d'El Salvador (CDHES non-gouvernemental) apportent un appui
résolu au COPPES. Leurs actions ainsi que celles d'organisations
de solidarité, de dáégations de congressistes et de parlamentaires
du mouvement syndical intérnational , de l'Eglise etc. ont per-
mis d'obtenir la libération des syndicalistes emprisonnés.



La situation politique,économique st socials au Salvador

Le mouuement syndical en 19B4 est caractarise par une grande
activité et une tendancé unitaire marquée. Le dialogue entre le
FMLN-FDR et le gouvernernent salvadorien a une incidence trés
forte sur son développement. Le peuple a mis beaucoup d'espoir
dans les deux rencontres á La Palma en octobre 84 et Ayagualo
en novembre 84. Les organisations soutiennent le dialogue et
la négociation, méme le bases de la Democratie Chrétienne ont
participé a des manifestations pour en exiger la poursuite.
Le dialogue est une alternative réelle a la guerre car l'Admi-
nistration Reagan méne une politique agressive et guerriére
contre la región. Les origines du conflit sont la pauvreté,
1'exploitation et la repression. Ceci n'a pas changó malgré
les différents gouvernements et les élections qui permettent
uniquement de légitimer le représentant de l'oligarchie et
des Etats Unis. Le peuple a voté par peur et non pas avec

l'espoir de choisir une alternative a la crise.
Dette extérieure 2,5 milliards USD
Aide économique 1117 millions USD 1980-1984

Aide militaire 4019 millions USD

Pour 1985, Reagan veut obtenir 483 millions d'aide militaire.
Le 85% de l'aide économique est investi dans la guerre. Un
soldat cofit 9000 USD par jour; les dépenses militaires sont
de 1,2 millions par jour.

Le peuple salvadorien porte la crise sur son dos:
Taux de chomage 30%
Sous-emploi 40%

Repression:
-1980-1984 50 099 assassinés dont 2425 travailleurs ,

11'302 paysans (70% de la
population est paysanne) ,

3794 disparus
375 emprisonnés sans jugement

-Oanvier 85 113 assassinés 17 disparus

Février 85 147 assassinés dont 25 éxécutés par les
escadrons de la mort;121

par les forces armées



-Bombardements 1982 111 les bombardements ne
1983 227 visent que la population
1984 338 civile .

-Déplacés/Réfugiés
890'50Q a l'extérieur du pays,(d'une

population totale de 5 millions)
500*000 au Salvador

L ' inte r ven t i on directe des USA aurait un cofit elevé pour le
peuple salvadorien et pour tous les peuples de l'Amérique
Oantrale .

Face a cette situation, la proposition du FMLN-FDR offre
une solution a cette crise en garantissant les intéréts du
peuple salvadorien par la formation d'un gouvernernent de large
participation.

FENASTRAS fait sienne cette proposition et lutte pour élargir
le soutien. De méme, les camarades font appel a la solidarité
de faire pression sur les parti politiques, les gouvernements
et la CEE,pour qu'ils prennent position en faveur de la pro¬
position du FMLN-FDR.

Au Salvador, l'église catholique joue un role important dans
la recherche d'une alternative politique. Pour leurs prises de
position, 1 ' archevéché jPlonseigneur Rivera y Damas, et Monseigneu
Rosa Chavez, vicaire auxiliaire, ont été menacés par les esca-
drons de la mort, "Domingo flonterrosa" (du nom du colonel abattu
par le FP1LN en octobre 84).

Au cours du débat qui a suivi son intervention, Héctor B.
Reciñes a sculigné les différences entre la situaticn actuelle
et calle qui prévalait en 1900.

"Aprés la quasi destruction en 1980, le mouvement de masse
connaít une réactivaticn en 1983 et surtout en 1984. I^ais
actuellement il n'est plus possible de pousser et lancsr les
masses comme en 80, ceci signifierait mettre en danger les
personnas qui militent. Les expériences de l'élimination do
cabres politiques en est un exemple( en novembre 80 les
dirigeants du FDR ont été assassonés).

Actuellement le mouvement de masse prend 1 ' initiative; les
gréves sont accompagnées par des actions militaires du FPILU.
Les bases sociales de celui-ci se trouvent dans les zones sous
controle et dans les villas.



Les syndicats, les organisations de masse et le FÍALN ont une
réponse: garantir les intéréts du peuple.

D'autres exemples de coordination: aprés les repressa 111es
contra les tra va i11eurs, le FMLN attaque des garnisaons, des
tours électriques sont dynamitées. Quand nous etions tortures
dans la prison de riariona, le FP1LN langa des actions."

Solidarité avec les travailleurs salvadoriens

Pour conclure, Héctor B.Recinos et Arnulfo Grande ont
présente les propositions suivantes;
- Un fond de gréve pour les travailleurs en lutte
- Informar sur le mouvement syndical salvadorien
- Soutenir les révBndications des prisonniers politiques

(amnestie genérale
- Exiger la personnerie juridique pour STECEL
- Petition pour éxiger la libération de Mme Recinos et sa filie
- Faire pression sur le gouvarnement des Etats Unis pour
accorder une visa pour Recinos afin qu'il puisse y retrouver
úne partie de sa familia.

- Soutenir la proposition faite par une université canadienne
de présenter Recinos pour le Prix Nobel de la Paix pour
1'Amari que Latine.

- Les camarades de FENA5TRAS installent une représentation a

Amsterdam; pour obtenir le financement du local, un affiche
est vendu.

Pour plus ampies informations s'adresser au Comité de
solidarité avec le peuple d'El Salvador les jeudi de 1 8 H 3 0
á 22H au S55 25 54.



Les origines du front de Guazapa-Cuscatlan, remontent a u x
années 1970/1972.

Historiquement,trois faits marquants ont coincide:
1) Pour permettre la construction de la retenue hydroélectrioue

de Cerrón Grande,les paysans ont été chasses de nombreuses
terres par l'oligarchie.Ceci a provoqué un grand mécontentement
qui s'est exprimé par des luttes politiques,des mobi1isations

de mas se et des formes d'organisation clandestine.
2) Dans les années 1973/1974,des jeunes qui a cette époque étaient

dans les rangs de l'firmée Revolutionnaire du Peuple(ERP) et la
dirigeaiant, se déplacérent dans cette zone afin d'organiser
la resistance populaire au sein des masses. lis commencérent
un travail d'organisation clandestin parmi les habitants.
Parmi ees camarades, rappelons les noms de : Lil Milagro
Ramirez, Antonio Hércules, Carlos Arias et Francisco Napoleón
Montes .

3) Au sein de la population grandissait la volonté démocrati que.
Celle-ci s'exprimait aussi bien parmi ceux qui luttaient pour
des augmentations salariales et la justice sociale qu'á partir
de l'Église ou des rangs du Parti Demócrata Chrétien, ou dans
les campagnes electorales. II faut souligner le role remar qua-
ble joué par les prétres Alas, dans toute la región.

Depuis la fin des années 60, debut des années 70, les
paysans de Guazapa-Cuscatlán étaient organisés dans des clubs,
te] oue le Club 4-C st "Amis de la T erra", créés dans le cadre
des programmes pseudo-reformistes du regime.

Ces clubs leur permirent d'acquérir une certa i ne expé-
risnes crganisationnalle, en méme temps de se rendr9 compte
des limites de ces projets en ce qui concerne leurs besoins.
L'Lglise suiuant les préceptes de Medellin, participa á la
formation de cadres: promoteurs chrétiens et téchniciens. Ce
travail débuta avec la fondation d'une acole d'Agronomie dans
un des cantons qui furent engloutis lors dB la construction
du barrage hydroé1ectrique.
La maiorité des paysans étaient des militants du PDC et en



conssquencB leur mode de penses était marqué par l'idéologie
démocrate bourgeoise. En reali te, historiquement, il n" était
pas possible d'aspirer á plus, car il manouait l'elemant metsur
d'une nouvells pensée démocratique révolutionnai re: c'est-a-dira
une organisation d1suant-garde ou una organisation politique de
masse, avec des ca racteristiques semblables.

LE FRQNT D'ACTTQN POPULA IRE IJ N I F I r E

Guazapa-Cuscatlan est une des zonas agricoles principales
du pays. Tout le marché intérieur des produits de base (haricots
rouges,riz,canneá sucre etc.) repose sur la zone céntrala. La
propriété de la terre y est divises entre de grandes étsndues
plantées de C3nne a sucre, des pentas destinées a la producticn
de café et d'arbres fruitiers, et de moyennes propriétés ou sont
cultivées les cereales.Les propriétaires terrisns absorbaient la
majeure partie de la main d'oeuvre dont les conditions de vie
étaient marquées par la misére et 1'explo itation .

Les années 1972/1974,connurent une croissance politique des
masses,largement mobilisées dans la lutte pour leurs revendications
les plus immédiatesi augmentations des sa1 a i res-instauration d'un
nouvernement municipal démocrate chrétienfpar exemple plusieurs
insurrections locales eurent lieu á 5uchitoto et ses environs
lorsque,en 1972,1a dictature militaire confisqua á Napoleón Duarte
son triomphe élec tora l)-lu t te pour une juste indemnisation des
terres enlevées pour la construction du barrage .Le hameau de
Copapayo fut un des plus combatifi;; c'est la que fut fondé le Front
d'Action Populaire Unifiée(FAPU) en 1974.Deja,avant cette fondation,
a 5uchitoto,de vastes mobilisations s'étaient réalisées,
accélerant la radicalisation des habitants.Le 30 juin de cette
méme année, le FAPU faisait son apparition publique en défilant
dans les rúes de San Salvador,et le gros des paysans qui parti-
cipaient,venaient de cette zone.A partir de ce moment,des dirigeants
importants du mouvement paysan commencérent á sortir des rangs,
plus t a r d , i1s devaient integrer les organisations révolutionnaires
du FClLN:parmi eux Salvador Renderos , les Fréres Hércules(doris,
Guillermo et Raul),A. ntolín Zepeda,Germán Buenaventura,Plisas 1
Gallardo,M ardo queo Ventura et d'autres.

Le front politique de Cuscatlan,progressivement rassemblé
et radicalisé par les luttes de masse des années 1974/1980,en
particulier dans les rangs du FAPU,s'est transformé en un mouvement
insurrectionnel .



^4
A Cojutepeque étaient achetées les fusées d'artifice .Les
bonbonnes d'eau de vie étaient remplies auac des écrous,des
vis et toutes sortes ds débris métalliques, et cela faisait

un explcsif puissant,connu sdus le ncm de grenade á main,
tres utilisée dans les embuscades .La mine Claymore,fariquée
avac des boites de lait ou des pots de chambre et activée
par un mécanisme électrique tres simple.Tout ceci formait
l'armement rudimentaire utiliiá au debut par les habitants

insurges de G^azapa-Cuscatlan . 11 servait a la fois de moyen

d'autodéfense et paur réa 1iser,dans un deuxiéme temps,des
embuscades á des camions de ccnuois de troupes des Fcrces
flrmées .

Une des caraetéristiqua de ce type de combat,est quvon
ne pouvait y récuperer des armes; c'était des combats

"frappe et sauve-toi!" .Das anécdotas illustrent comment des

compane ros,quand ils faisaient exploser des mines , laissaient
allumées une collection de petites fusées,connues familiérement
sous le nom de "mitrailleuses",et qui donnaient l'impression
qu'ils étaient trés nornbreux a ouvrir le feu contra les

camions des troupes répressi ves . En 1980,1a dictature

s'appuya enormément sur les bandes d'ORDEN qui jouaient un

role répréssif dans la zone.A Guazapa,sévissaient les bamdes
de Fabián Ventura et de la Chabela Flores,renommées pour leur
cruauté et les crimes qu'elles comettaient en particulier
contre les populations civiles.Ces bandes furent détruites en

a ou t 1980 .Les propriétaires terriens,épouvantés par la "vague
de terreur" qui s'abattait sur Guazapa , s'enfuirent en laissant
leurs torres á l'abandon.Le commandant Federico Oreyfus,un
guerillero urbain et un des principaux créateurs du Front de

guerre , ava.it été nommé vers la mi-19S0 pour commencer le travail

pelitique et militaire dans la zone,en liaison avec les fréres
Hercules et Salvador Renderos,originaires de la zone.La lutte des

masses au niveau nationa1,débordait de son cadre;et Cuscatlán,
au coté du Chalatenango,du M o r a z a n et du 5ud-est faisait partie
des zones qui s'étaient déclarées ouvertement zones insurgées et
de contr&le .Guazapa et ses environs se vit libérée de la présence
des corps de sécurité,des bandas terroristas et ds la dépendance
du pouvoir municipal ou local.Piáis la production et l'éducation
y avaient été désorganisées et il fallait les réorganiser dans
l'optique du pouvoir populaire qui avait germé avec l'aiguisement
de la lutte insurrectionne1le dans la zone .



Ca front a réalisé un important travail de formation st de

politisation des habitants.Son apport sur le plan organisationnel
et sur le plan des luttes fut tres richerdepuis les mobi1isations
populaires,les prises de terres et de hameaux,la liquidation des
élements fascistes,l'autodéfense des masses populaires,jusqu'á
la création d'un lien organique et politique entre les populations
rurales et les petites villes comme Suchitoto, Agui1a res,0 ratorio,
San Oosá Guayabal,etc.La lutte s'étendit jusqu'á L3 Eermuda,et les
harneaux de Tenango, Guadalupe, Pepeishtenango, Casas Nuevas et

jusqu'á Cop3yo situé sur les rives du Lee Suchitlan au nord ouest.
A partir de 1978,les appareils de sécurité du régime salvadorien

firent des incursions constantes .Leurs méthodes étaient sélectives
et les principaux dirigeants devaient se cacher dans les grottes
et les beis des montagnes en attendant que la répression soit

passée .

En 1980,quand l'effervescence des masses eut atteint son point

culminant,le mcuvement insurrectionnel avait fait une analyse
sructurelle et politique de toute le population,Le travail po

politique avait pris les caractéristiques suivantes:

1) Formation de trois unités de guérilla
2)Formation d'unités de miliciens(auxquelles appartenaient
les élements les plus avancés du front de masse) .

3)La population civile assumait des fonctions logistiques,
pour le ravitaillement,l'information et d'autres téches,
principalement liées á l'autodefensa.Des écoles de formation

politique larges furent organisées,C'était une population

qui face á l'ennemi de c1 asse , n'était pas encore"brulée",
c'est á diré qui conservait v/irtuellement sa légalité.

EnEnENT ARTISANAL ET TflCTI QUE DE GUERILLA

Le processus d'armement fut progressif:depuis les armes courtes,
les fusils de chas«e,les armes calibre 12,les machetes,les cumas

(grands couteaux)et les rares armes qu'on avait reussi a confiquer
aux mouchards qui furent délogés á partir de la fin des annees 79/80.
II y avait vraiment peu dármes en réalite,mais on s aidait avec les
les explosifs .Les villageois avaient appris á fabriquer des mines et
des bombes de caractére artisanal .C'était un explosif artisanal du

type de cslui qui était utilisé dans les fétes de x/illaga.



t/v

(

Le travail politique avait .connu une amélioraticn
qualitative;des centaines de jeunes ava i ent rejoint lee
milices populaires et les unités de guérilla.

En resuma,neus pouvons dirá que fin 1960,debut 1981,
un Collectif Central de Direction s'stait construit et

prenait en charge les taches suivantes:

-Production de guerre .

-Plilice et Autodefensa

-Cantinas populaires de chaqué sous zone

ou groupe d'habitations.
-Cliniques populaires.
-Education populaire et taches de

propagande
Tout ceci formait l'embryon du pouvoir populaire révolutio-
nai re .

Dans les derniers 6 mcis de 1980,en plus du renforcement
de la cohesión de milices et des unités de guéri1la,que1ques
aotions militaires experimentales eurent li9u:siége de la v i 11 e

de Suchitoto,du village de San Martínía trois reprises).
Ceci signifiait■un progrés qualitatif sur le plan opérationnel,
et sur le plan de la mise en oeuvre d'une tactique de guérilla,
avec une planification et une coordination amé 1iorées.Ces actions

furent victorieuses,á condition de les considérer dans la

perspectives d'une école po1itico-militei re.Les premiers mois
réclamérent une intense mobilité,car la préparation de la Premiére
Offensive Génárale au niueau national du Fmln se rapprochait
(10 janvier 1981),et Guazapa,y jouerait un role important dans
les taches suivantes:

-Prise de Suchitoto.

-Siége de San José Guayabal.
-Embuscades sur la Calle Nueva et la Troncal

Norte(routes) .

-En cas de victoires de ces opérations,il avait
été prévu sur le plan militaire de lancer une

incursión a la périphérie de San Salvador,pour
relier le mouvement insurrectionnel urbain avec

la campagne .Ceci ne put s'acomplir . Su ite á
l'üffensive Générale,d'autres cadres en prove-

nance de la ville furent intégrésrle Commandant
Mauricio Cárcamo et Luisa Jovel.



Le t r a v a i 1 fut alors repartí ainsi:
a)Production de guerra sous la responsabilite
de Germán Buenaventura.

b)Domaine n i 1 i ta i r e : Plau r i c i o Cárcamo / edarico
Dreyfus(ce dernier est mort en aout 1984 dans
une embuscade).
c)l*lilice et Autcdéfense:Luisa .1 o v e 1
d)Lducation ,Propagande et Cliniaues populaires,
Salvador Renderos .

II fut attribué a la companera Luisa 3oval,la responsabil
de determinar les positions de dátense du Front.

Dans la deuxiéme moitiá de 1981 et le debut de 1982
Raúl Hercules,l*lisael Gallardo et Alma Gallardo.(a suivre)

i te

Ca récit comprend quatre parties qui seront diffusées dans nos

prochains números:

2eme partie:Ls Microétat:Une conception defensiva
de la guerre dans la zone céntrale du pays(iusque
mars 19P2) .

3eme partie la bataille de Calle Nueva,un saut
stratégique (jusque debut 1983) .

4eme partie Suite de la bataille de Galle Nueva.
Loin d'etre uniquement un texte "mi1i ta i re",témoignages et
analyses qui Imeillent ce récit, illustrent les problémes
de survivance des populations sur un front de guerra proche
de la ca pita le. SEMANARIO DE ANALISIS POLITICO

CENIRO DE EDIClOHfC r.uAZAPA EL SALVADOR CENTRÓAMERICA



UN PROJET POÜR EL SALVADOR

" la Production de Miel dans la Región de

GUAZiAPA"

La Coordination iNationale des Comités de Solidarité avec Mi Sal¬
vador et l'Amérique Céntrale qui s'est tenue les 16 et 17 mars
19^5 a paris, a decide de prendre en charge un projet de solida¬
rité présenté par le F.M.L.N.-F.D.R.
II s'agit d'aider la population civile et les combattants du
F.M.L.N. á compenser leurs carences alimentaires dans une région
controlée par le E.M.L.N., mais réguliérement attaquee par des
raids-éclairs de l'armée gouvernementale.
Cette région a une tres grande importance dans la lutte ae libé-
ration nationale puisqu'elle est située á peine á ¿5 kilométres
de la capitale San-Salvador.
La production de miel permetra de lutter contre la sous-alimen-
tation et d'augmenter la résistance physique de la population
obligée de se déplacer rapidement et sur de longues aistances
lorsque l'armée intervient contre son village.
Outre les calories qu'il apporte á 1'organismo pendant l'eifort
(le miel contient une forte proportion de glucose), le miel a éga-
lement l'avantage de pouvoir étre utilisé dans les soins (panse-
ments, aésinfection des piales, cicatrisation) apportes aux bles-
sés et bien sur pour 1'alimentation des malades (sans compter ses
effets bénéfiques sur des maladies somme rhurnes et angines).

Cette double fonction, aliment et médicament, en font un proauit
trés adapté aux besoins de la population. Or, il ent productible
avec relativement peu de moyens :

le projet prévoit 11installation de trois exploitations de 70
ruches chacune ; la production pourra ensuite se développer. Une
production de ¿h000 bouteilles de miel est envisagée dans un pre¬
mier temps.
Le cout du projet s'éléve á 120 000 francs en tout. Un péut le
diviser en 3 : ¿+0 000 francs par exploitation. C1 est un objectif
relativement facile á atteindre.

La réalisation de ce projet présente un intérét important :

. il perrnet aux Comités et aux Associations , á travers le soutien
direct á la population de GUAZAPA, de développer un travail a1in¬
forma tion sur- Ies concitions de vie de la population salvaoorien-
ne, dans les zones controlées par le F.M.L.N.-F.D.R. et sur l'or-
ganisation démocratique du pouvoir populaire
. il perrnet de traailler et de tisser des liens evec les organisa-
tions syndicales du Secteur de la Santé, avec les organisations
humanitaires, notamment celles qui intervierment sur la question
de la faim dans le monde, avec les mouvements écologistes, avec
les apiculteurs et producteurs de miel.
II est envisagé de prouuire du matériel pourcette campagne.

Nom acresse .. □souhaite recevoir information, matériel
Comité s'engage á apporter son soutien
Association p financier

n matériel (affiche, badges..)
□ a diffuser la Campagne

ff'fi ltf/a 'd/é W 'bé? c



jajaro guaz
levatesílvu

scurana.

scurana,
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Suppiément á Amérique contrate en fono, púttié par te Comité tie solidaricé avéc te peupte d*Er Salvador
\ Adiesse posiate . 68 rué de .fiabylone, V500.7 Paris.

Dírecleur de publicaron •. J. Vemel. CPPAP p°64077.

PAJARO GUAZ
(Canción)

Dale la chicha brava
de tu buchito al guerrillero
pájaro, pajarito

rabundero
pájartr^uaz Farabundtffo

Pájaro, pajarito
pájaro guaz de la quebrada
parate en la ramita
ramita verde de mi esperanza,
parate en la ramita
,ramita verde de mi esperanza.

Pájaro de los pobres,

il plumaje lindo
duraaje lindo de tu

Ya no te pares nunca
sn ladel mal

ratad^Jp-ítr ramita
Snnfa verde
de mi esperanza,
tarafe en la ramita
ramita verde


